
UNE COP29 SOUS LE SIGNE DU PÉTROLE ET DE LA VIOLENCE D’ÉTAT

La COP29 s’est tenue à Bakou, en Azerbaïdjan, pays du pétrole, des atteintes aux 
droits humains et de la guerre contre les Arméniens. C’est donc sans surprise que nous 
constatons que rien n’est sorti de sérieux pour répondre à l’urgence climatique. Pourtant, il
faut réduire de 42 % les émissions annuelles de gaz à effet de serre d’ici 2030 et de 57 % 
d’ici 2035 par rapport aux niveaux de 1990 pour limiter le réchauffement planétaire à 2°C. 
En l’état actuel, la hausse des températures pourrait atteindre 3,1°C d’ici la fin du siècle. Ce 
n’est pas en valorisant des pays aux ordres de Poutine, des compagnies de gaz et de 
pétrole que nous y arriverons. Visiblement, l’urgence attendra et la planète continuera de 
brûler.


